CANTIQUES

CHANTEZ

- DEVANT LE ROY

ET COMPOSEZ

PAR M. MOREAU

Maistre de musique et pensionnaire de Sa Majesté,

PROPRES POUR LES DAMES RELIGIEUSES

ET TOUTES AUTRES PERSONNES
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CHEZ CHRISTOPHE BALLARD

SEUL IMPRINEUR DU ROY POUR LA MUSIQUE
Rue Saint-Jean-de-Beauvais

AU MONT-PARNASSE

M DC XCV _
AVEC PRIVILEGE DE SA MAJESTE.






AU LECTEUR

Ces cantiques sont souvent chantez devant le Roy, et ils ont le
bonheur de ne pas déplaire & Sa Majesté. On espére aussi que le
Public n’en sera pas mécontent. Et comme ils ont été faits pour &tre
aisément chantez dans des maisons Religieuses, on y a observé la
regle des Cantiques, qui est de fajre passer plusieurs stances sur une
méme modulation A voix seule avec la basse continue. Ce sont tous
airs detachez. Les uns sont propres aux voix de dessus, les autres
aux voix de basses ou de bas-dessus.

Les trois premiers Cantiques sont de la composition de M. Moreav,
maitre de musique, et pensionnaire de Sa Majesté, si connu par la
musique d’Estker et d Athalie. Le dernier a été composé par M. pe
La Lawnog, sur-intendant de la musique de Sa Majesté.

Si quelques curieux desirent les avoir avec toutes les parties et les
symphonies, ils n'auront qu’a s'adresser ¢ M. Moreau, dans la
Vieille-Rué-du-Temple , vis-a-vis la rué Sainte-Croix-de-la~Breton-
nerie, chez Monsieur Cailly, procureur.
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CANTIQUE PREMIER

A LA LOUANGE DE LA CHARITE.

Tiré de S'PAUL. 1, aux Corinthiens,Chap:13.
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CANTIQUE SECOND

PLAINTES D'UN CHRETIEN

SUR LES CONTRARIETES QUIL EPROUVE AU-DEDANS DE LUI-MEME.

Tire de S' PAUL aux Romains, Chap:7 ..
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CANTIQUE TROISIEME

' SUR LES VAINES OCCUPATIONS

DES GENS DU SIECLE .,

Tire de divers endroits

D'ISAIE et de JEREMIE.
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CANTIQUE QUATRIEME

SUR LE BONHEUR DES JUSTES
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